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Le bois dans tous ses états
Le bois est un matériau relativement rare en 
archéologie : à la fois écofact et artefact, il 
nous livre certains aspects d’un milieu et de 
son exploitation. Sous nos latitudes, le bois se 
retrouve sous quatre états de conservation soit, 
du moins visible au plus visible : bois trace, bois 
minéralisé, charbon de bois, bois gorgé d’eau.

Principes et méthodes de l’analyse xylologique
Sous ses formes sèche, carbonisée, minéralisée ou 
gorgée d’eau, le bois conserve son organisation 
cellulaire et autorise ainsi, par la reconnaissance 
de critères de détermination spécifiques à chaque 
espèce, l’identification des essences ligneuses. 
Plusieurs étapes pour une analyse xylologique :
• Enregistrement in situ du bois (description, 
mesures, photos, relevé, topographie), 
prélèvement de fragments pour détermination. 
Seuls quelques rares éléments présentant un 
intérêt muséographique sont intégralement 
prélevés et conservés. • Identification des 
essences au microscope 1 sur prélèvement de 
coupes micrométriques 1H de bois à la lame de 
rasoir. Grossissements de x 40 à x 600. Trois 
plans ligneux : plan transversal, plan longitudinal 

tangentiel et plan longitudinal radial. • Analyse 
des données, recherches bibliographiques, 
comparaisons archéologiques,  rédaction du 
rapport.

Le bois à l’état de trace 
Une fine pellicule pulvérulente et noirâtre atteste 
la dégradation sur place du bois 2. Les traces 
sont fugaces : une observation sur le terrain est 
indispensable et le prélèvement n’est pas toujours 
possible ni la détermination au microscope. Le 
sens des fibres est encore lisible, de même parfois 
que la porosité ou la maille.

Le bois minéralisé
Il résulte d’un échange ionique prolongé 
dans un milieu humide. Les composés 
organiques des cellules du bois sont remplacés 
progressivement par les ions métalliques, ou 
le bois enfoui dans un sédiment transformé 
en roche (en général siliceuse)3. La structure 
anatomique est conservée. La détermination au 
microscope est possible en lumière épiscopique 
ou au MEB.

Le bois carbonisé
Carbonisation incomplète du bois 4. La structure 
anatomique est conservée mais il y a une 
réduction de la taille des cellules. Observation 
en épiscopie. Phénomène volontaire ou non qui 
détruit les traces de façonnage et éclate le bois.

Le bois sec
Il est conservé par l’absence d’eau. La structure 
anatomique bien que dégradée est conservée 5. 
Détermination au microscope en lumière 
diascopique. Traces d’outil et de façonnage en 
général effacées. Le bois est solide mais cassant 
(régions désertiques), ou le bois est délité et 
sa structure altérée (régions tempérées plus 
humides).

Le bois gorgé d’eau
6 Conservé en milieu anaérobie dans un sol 
gorgé d’eau (libre ou gelée) en permanence. Bois 
à l’aspect frais mais ayant perdu toute rigidité 
(mou). Structure anatomique parfaitement 
préservée. Détermination au microscope en 
lumière diascopique. Traces d’outil et de 
façonnage préservées. 

contenu scientifique  
Blandine Lecomte-Schmitt,  
xylologue, Inrap
© Inrap, janvier 2010
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1 L’analyse xylologique

Caractères macroscopiques et 
plans de coupe sur section de tige 
de lilas.  
A moelle, B Cambium, C Écorce, 
D Cernes de croissance,  
E Plan transversal,  

F Plan longitudinal tangentiel, 
G Plan longitudinal radial 

H Coupe transversale d’aulne, 
Bonneuil.
© Cliché B. Lecomte-Schmitt, Inrap 

4 Le bois carbonisé

Nécropole de Larchant, 
Seine-et-Marne

A Latte en bois 
B Pierre chauffée 
C Fibule en fer 
D Bracelet en fer 
E Bracelet en bronze
© Cliché B. Lecomte-Schmitt, Inrap 

5 Le bois sec

A Fragments de planches, 
cimetière chrétien du Prieuré Sainte 
Marie-Madeleine à Mantes-la-Jolie
Cliché B. Lecomte-Schmitt, Inrap

B Squelettes en place sur les 
restes conservés de planches 
de fond de cercueil, XVIIe siècle, 
cimetière protestant de Charenton, 
Saint-Maurice. Cliché Jean-Yves Dufour, Inrap

6 Le bois gorgé d’eau

Nécropole de Larchant, 
Seine-et-Marne

Structure de type plate-forme 
d’exposition [A] et coffrages 
gallo-romains en chêne et en hêtre 
[B] de la nécropole de Bonneil-en-
France 
© Cliché B.achmitt, Inrap 

3 Bois minéralisé

Clous de cercueil [A] et manche 
de couteau [B] ayant minéralisé le 
bois immédiatement en contact. 
Cimetière chrétien du Prieuré, Sainte 
Marie-Madeleine, Mantes-la-Jolie. 
© B. Lecomte-Schmitt, Inrap

2 Traces de bois

Traces de bois du Ve siècle avant 
notre ère sur le site aristocratique 
de Charmoy, Oise. Les chambres 
funéraires aux parois boisées sont 
effondrés sur le fond.
Clichés L. Baray, CNRS
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Du parchemin à la truelle
Des études d’archives et documentaires aux opérations d’archéologie préventive
dans les couvents mendiants d’Auvergne
Les investigations menées pour un doctorat 
traitant des couvents mendiants en Auvergne au 
Moyen Âge ont révélé l’importance de 
l’approche pluridisciplinaire. Elles ont conduit 
à la production de 27 monographies illustrées. 
L’objectif est de montrer en quoi ces travaux, 
à l’interface de la recherche de 
terrain et documentaire, peuvent constituer un 
outil d’analyse et de réflexion en vue de la 
prescription d’opérations archéologiques 
préventives et de l’exploitation des résultats des 
découvertes.

Principes et méthodes du protocole d’étude
Le protocole s’est axé autour de 4 thématiques : 
-le site et la situation 
-le processus de fondation
-le chantier et l’architecture 
-l’insertion du couvent dans la ville.

Un corpus de données archéologiques, 
historiques, documentaires et artistiques a été 
constitué. Divers outils d’analyse ont été créés :
-dossiers graphiques et planimétriques 8
-catalogues du lapidaire et recueils d’inscriptions
-bases de données historiques.

Apports de l’enquête 
pour l’archéologie préventive
Ces outils ont permis de dresser un panorama
circonstancié, référencé et illustré des 
connaissances sur chaque site étudié. 
Potentiels archéologiques et vides documentaires 
sont désormais mieux cernés.

Ces études présentent un triple intérêt : 
-une complémentarité des approches
-une évaluation de la qualité de la documentation
-une mise en perspective des résultats.

En oeuvrant à leur diffusion auprès de la 
communauté scientifique, ces travaux trouveront 
leur utilité lors de recherches archéologiques 
ultérieures.

 

Un exemple : l’ancien couvent dominicain 
du Puy-en-Velay (Haute-Loire)
Ce complexe subsiste au nord-ouest de la ville.
L’église Saint-Laurent est affectée au culte, et
les bâtiments conventuels accueillent notamment
la maison diocésaine «La Providence».

La mise en perspective des résultats de 7 
interventions archéologiques 7, d’une étude ciblée 
du bâti en élévation, d’un réexamen des sources 
écrites et iconographiques 1-2 et de l’exploitation 
de travaux d’historiens d’art et d’architectes, 
menée grâce à la mise à disposition des fonds par 
le service régional de l’archéologie, les archives 
départementales de la Haute-Loire 3-4, la
bibliothèque municipale du Puy, le Musée 
Crozatier 1, la Médiathèque de l’architecture et 
du patrimoine, la conservation régionale des 
Monuments historiques et l’Unité départementale
de l’architecture et du patrimoine
5-6, a apporté un éclairage inédit sur les étapes 
et la mise en oeuvre architecturale de l’enclos, 
donnant lieu à de nouvelles hypothèses de 
phasages. 
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1 Veüe de la ville du Puy-en-Velay 

en 1609, Etienne Martellange 

© BnF, Estampes, Ub 9a, f°135/© Musée Crozatier,

inv. 21.131 

2 Veüe de la ville du Puy-en-Velay 

en 1611, Etienne Martellange

© BnF, Estampes, Ub 9a, f°138/© Gallica

3 Plan de l’église Saint-Laurent

XVIIIe siècle ?

© ADHL, 6 H 7/© C. Bourguignon

4 Cadastre dit napoléonien

Section Bu, feuille 1, 1808, 1/2500e

© ADHL, 3 P 2623

5 L’église Saint-Laurent

© J.-E. Durand, avant 1926/© Médiathèque de 

l’architecture et du patrimoine

6 L’église Saint-Laurent

© C. Bourguignon

7 Restitution d’après les résultats 

des sondages réalisés dans le cloître

© S. Liégard, A. Fourvel, 2003, p. 102, ill. 44

8 Topographie archéologique et 

historique du faubourg nord-ouest

du Puy (Antiquité - Moyen Âge)

© C. Bourguignon


